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CARNETS SUR SOL

 

Claude DEBUSSY, auteur de 12 opéras ? I ? Point de départ

  

  

 Un événement est passé assez inaperçu, du moins de ce côté-ci de l'Atlantique : il y a déjà
deux ans, une exécution complète du Diable dans le Beffroi de Debussy a été effectuée, à
l'occasion d'un colloque à Montréal. 
 Comme un bonheur n'arrive jamais seul, j'ai pu récupérer la bande du concert. Dont je vous
communiquerai bientôt de larges extraits, soyez patients.

 En moins de dix ans, ce qui n'était qu'une liste de noms allusifs dans une correspondance s'est
largement incarné : La Chute de la Maison Usher, le Diable dans le Beffroi? et quelques autres
plus obscurs encore. Car contrairement à ce que peut laisser croire un ?il rapide jeté sur le
catalogue ou la discographie de Debussy? au moins huit opéras ont été sérieusement en projet
(on peut aller jusqu'à douze en incluant d'autres entreprises plus velléitaires), sans compter les
oratorios, ballets, cantates. Et sur ces huit, on dispose au moins de fragments pour cinq !

 Les moyens de communication étant devenus ce qu'ils sont, il devient aujourd'hui possible de
trouver les brouillons de ces partitions, ou d'entendre les bandes de minuscules concerts furtifs
sans parcourir le vaste monde. CSS sera votre médiateur dans cette petite entreprise. 
 

 
1. Les opéras déjà connus de Debussy

 On parle toujours de Debussy comme le compositeur d'un seul opéra ? et effectivement, Le
Gladiateur, L'Enfant Prodigue , La Damoiselle Élue et quelques autres (les divers Printemps
), sont des cantates, des formats réduits (et assez éloignés, en tout cas pour les deux premiers,
de son style de maturité). Quant au Martyre de saint Sébastien, il a tout de l'oratorio : bien que
rapportant une action, c'est de façon contemplative, en évoquant des tableaux et non en faisant
progresser une scène théâtrale.

 Rodrigue et Chimène, depuis l'enregistrement (de l'orchestration conçue par Edison Denisov)
par Kent Nagano et l'Opéra de Lyon, est bien connu : on ne dispose que de la première partie
de l'opéra, dans un genre quelque part entre Le Roi Arthus et Tristan, encore un peu imitatif
peut-être, mais déjà puissamment évocateur ? en particulier le duo initial. On voit bien ce qu'il y
a de terrien dans le livret de Catulle Mendès par la suite, et qui a dû décourager le compositeur.

 Pourtant, avant même d'avoir découvert Pelléas et Mélisande de Maeterlinck (en 1892-3), dès
1889 (au plus tard 1890), Debussy envisage une adaptation de Poe (d'abord une Symphonie
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évocatrice sur La Chute de la Maison Usher, projet qui évolue vers un opéra). L'?uvre, jamais
terminée, témoigne néanmoins de l'esthétique d'un Debussy tardif, beaucoup plus sombre que
celui de Pelléas, et d'une forme générale encore plus libre s'il est possible ? il en a déjà
succinctement été question sur CSS à travers les expériences de restitutions pour le concert, en
s'arrêtant aux larges parties achevées ou au contraire via la spectaculaire reconstruction de
Robert Orledge, je n'y reviens pas.

 Par ailleurs, pour un autre aspect du domaine scénique, Debussy avait aussi commencé le
travail sur un ballet en un acte (dont il reste manifestement des esquisses, datées de 1914), Le
Palais du silence, d'après Georges de Feure ? dans sa version la plus récente, l'?uvre est
renommée No-ja-li. 
 

 
2. Sur Carnets sur sol

 Avant de démarrer, voici de quoi réunir ce qui a déjà été évoqué :

 ¶ Le Gladiateur, cantate pour le Prix de Rome (dans un style encore proche de Saint-Saëns et
Massenet). 
 Existe au disque (chez Glossa, avec Hervé Niquet).

 ¶ Le Martyre de saint Sébastien, oratorio d'après Gabriele D'Annunzio ? inclut une interprétation
inédite avec le Philharmonique de Berlin et la déclamation de Sophie Marceau. 
 Du grand Debussy, mais l'orchestration (excellente) est due à son condisciple et co-lauréat
romain André Caplet. 
 Existe au disque en de multiples interprétations, plus ou moins complètes, plus ou moins bien
déclamées. Michel Tilson-Thomas est une valeur sûre (complète et très bien exécutée), même
si j'y trouve, à la longue, une forme de confort qui confine à la tiédeur.

 ¶ Rodrigue et Chimène, son premier opéra, largement inachevé, et orchestré par Edison
Denisov. On dispose tout de même du premier acte, dans un style de jeunesse encore très
romantique (et très marqué par Tristan). 
 Existe au disque par Nagano (chez Erato, donc sans doute devenu plus difficile à trouver hors
médiathèques).

 ¶ Pelléas et Mélisande : il existe une série d'une vingtaine de notules abordant l'?uvres sous
divers angles (narratif, thématique, comparatif, interprétatif, musical, prosodique?), regroupées
sur cette page et accessibles (sauf les dernières sur la prosodie et les voix des créatrices) dans
l'index. 
 Énormément de versions au disque et au DVD (plus de cinquante), dont la plupart sont
excellentes, et quasiment aucune qui ne soit au minimum très intéressante (trois ou quatre).

 ¶ La Chute de la Maison Usher, évoquée à la double faveur d'un concert utilisant tout le
matériau laissé par Debussy (au piano) et de la reconstruction complète de Robert Orledge
(avec orchestre), extrapolée à partir de ce qui a été laissé. 
 Outre les extraits gravés par Georges Prêtre, il existe un DVD reprenant la version d'Orledge
(avec Scott Hendricks), désormais officiellement disponible.
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 ¶ Le Diable dans le Beffroi, à partir de l'exécution en concert des bribes écrites par Debussy. 
 Rien n'a été enregistré (il faut dire qu'il n'y a pas grand'chose à voir), mais il y a donc du
nouveau sur ce front, on en reparlera.

 ¶ ? et au moins quatre autres titres (dont, pour un en tout cas, inspiré de Banville, il reste des
esquisses musicales !). Là aussi, on pourra vous en faire écouter, si vous le méritez.

 --

 Bonne lecture? rendez-vous à l'épisode II.
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